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liic leçon <Ie tl'üllcüiL.
(?our la 2iöme «ässss lt'noe êcols sseonäsire.)

Die Schüler hätten die letzte Stunde die Aufgabe bekommen, das nach-

folgende Stück für das Lesen und Uebersetzen vorzubereiten,

I/viàiit et l'îàille.^
Houri ôtait nn aimable petit garçon. niais il n'aimait pas le travail;

il négligeait tous ses «lavoirs et atlligeait par sa paresse ses parents et ses

maîtres. On i'sucourageait, on le rèprimauclait, tout etait inutile: ou ne Is

corrigeait pas. Nenri n'ôtait pourtant pas môcliaut, mais il n'avait pas cle

patience; très souvent il commençait un travail et il n'avait pas le courage
àe le continuer.

Un four, I,entant jouait seul au farclin. 'tout à coup il remarqua une
petits abeille très occupée; elle voltigeait cle tleur en tleur, äs l'oeillst à la
rose et ne restait gainais inactive. ^Vu bout cle quelques moments elle retourna
à sa ruebe. mais bientôt elle sut cle rotour et recommença à voltiger «l'une
tleur à l'autre. Ua mère cle Henri arriva clans ce moment. — Aamau, äit
l'enkant, pourquoi cette abeille voltige-t-elle ainsi et ne rests-t-elle fumais tran-
quille? — Aon AIs, äit la mère, cette petite abeiile a commancè ce printemps un long
travail et le terminera seulement l'autornne proobain; ne äonno-t-elle pas aux
paresseux un très bon exemple?

Nachdem nun die Schüler über ihr Wissen geprüft und die notwendigen
grammatikalischen Erläuterungen gegeben sind, folgt die Durcharbeitung des Stückes,
welche ick mir folgendermassen denke:

l)ites-moi le titre äe cettv lnstolre! — (U'outant st l'abeille" est Is
titra cle — — — —

Henri, quel garçon ètalt-il! — (Henri ètalt un aimable garçon),
bltait-il laborieux? — sl>lou, il n'aimait pas le travail).
Ust-cv cpi'il «tait uu ôeolisr applique? — (Xon, car ll négligeait tous

ses clevoirs).
l'lst-oe qu'il etait uu écolier applique? — (Xon, car il négligeait tous

ses clevoirs).
Lst-cs qu'on ne le blâmait pas? — t8i, on l'encourageait, on le

rsprimanclalt, tout etait inutile).
Ouel ôtait le cl ôtant capital cle Henri? - C'était son impatience; très

souvent il — — — — continuer).
Ou'est-cequo s'arriva un four? — (t'n four, Henri fouait seul au farâin).
On'est-ee qu'il remarqua? — Çl'out à coup il remarqua une petite abeille

très occupes).
Cette abeille ôtait-elle inactive? — lXon, elle voltigeait
Oui est-ce qui arriva clans ce moment? — lu» mère äe Henri arriva

clans ce moment).
I/sntaut qu'est-ce qu'il clit à sa mère? — (Aaman, pourquoi cette

abeille — — — — tranquille?)
Ouv rèponclait la mère? — lilon ills, cette petite abeille — — — —

procbaiu).
I-'absllle à qui clouue-t-ells un bon exemple? — Wie clonns aux

paresseux uu très bon exemple).
Ouelle intention ave?, — vous concue eu lisant es morceau? 'llai, cksan!

— (äe veux, comme I abeille, toujours ,'trp, applique).
.Vinsi, mes entants, prenes: l'abeille touiours pour votre exemple! —

lx. lu L, Xt. 5.

Aus: Cours pratique cle langue krau<;aise par IZanäsrst st ksiubarà.
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